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GOLF. Uhlver a été plutôt clémont, ma¡s le
début de pr¡ntêmps è3t plutôt frisquot.
Résultat : les clubs de golf de la réglon
accuCll€nt laurs premlers golfeurs scnslblc-
ment à la même date que les annéei anté-
rieures. TC Médla a e{fectué une bÈvc toüF
née des dubs de la rég¡on.

Au Club de golf de Milby, une centaine de
joueuß éta¡ent attendus dans la joumé€ dujeudi
14 awil Les réservatkrns étaient également irìtê
ressantes pour les journées du samedi (136

départs) et dimanche.
(ç¿fait 30 ans queje suis ici à titre de profes-

s¡onnel en titre et on ouvre sensiblement à la
même date chaque année, signale Guy Faucher.
C est toujours trois ou quatre jours avant ou
âprès le 20 avril.>

Bien sût quelques exceptions se sont glicsé€s

au coun de ce segment de 20 ans. En 201¿ des
adeptes du club avaient slllonné les allé¡¡.dès
le 23 mars.

(Nosverts sont en bonne condition, ça s'an-

nonce bienr, démettre Guy Faucher. Le Club de
golf de Milby dénombre 275 membres.

Au Club de golfVenise (Magog), le dir€ctGr¡r
général Mario Brouillard jubile. rNous somrnes

un gros pas en avant cette année, au moins deux
sema¡nes plus tôt que lãn dernieÞ, d¡t-il avec
enthousiasme. Le parcours Deauville a ouv€rt
vend¡edl et le pa¡cours Ve{lise devrôlt accueillir
ses premhrs çlfeun dans h þumée de madir

selon f$ario Brouillard, la pose de toiles
imperméabl*.dunnt l'hiver et le dépôt de
paille sur celles-ci ont vraisemblablement
contr¡buéà rehausserla qual¡té des verts. (Non
seulement on débute notre saison plus tôt,
ma¡s on l€ fa¡t avec d'excelþntes conditions',
assure celui-ci.

Nouveåuté qui dMâ¡t plaire aux aîñés cette
année; desþlomde couleuronnge ont été prê
vus pour ceüe clienlèle.

(Nous misons suf près de 650 membres et on
a une quarantaine de tournois au calendrieo,
ajoute M. Brouillard.

Au Club de golf de Waterville quelques gol-
fu ufs étaient au fendez-vous mercredi matin pour
une premièrejournée. (On ouvre un peu plus tôt
que lãnnée demière et les conditions de ternin
sont très intéressantes, expose Donald St-P¡erre,

professionnel en t¡tre. Pour la qualité des vertt
c'estcertainement une de no meilleuresannées.¡

D€s to¡les protectrices et de la p¿ille ont été
déposées sur les verts au cour de l'hiver ,Ça fait
sùrement une différence au bout du compteL
juge Donald Saint-PieÌrê.

Uan demier, le Club de golf qui totalise 2@
mernbres anail o.¡vert ses portes le 1 9 avfil.

AVANTTOUT TE MOÍ{DE
À Coat¡cook le club de golf de I endroit a la

réputation dêtre celui qui ouvre le plus tôt en

rÉgion. rLe 16 mars dernier, on a accueilli au-delà

de loojoueurt ¡ndique Steven Brown, directeur
général du Club de golf de Cøticook. On en a

reçu une cinquantaine le lendemâin et ils étaient
80lors du d¡manche27 mars. On a parla suiteété
dans lbbligation de fermer durant quelques
jours, mais on a rouvert mer¿red¡ (13 avril))

À Co¿ticook, on préfère ouvrir même en
sachant à l'avance qu'il y aura des journées
froides lors desquelles il n'y aura personne.
<Uargent qui entre à I'avance c'est de l'afgent
qu'on ne pourra pas nous enleveo, dil-il sur
un ton ph¡losophe.

Le Club de golf de Coaticook regroupe
près de 200 membres. Grâce à la Fondation
Tillotson, des cours gratuits sont offerts aux
jeunes tous les mardis nratins. Une façon d'at'
t¡rer la relève.

(À part un vert qui en a arraché un peu, les
autres sont en excellente condit¡on, ajoute-t-
il. Les commenta¡res des joueurs sont bons.D

Au Club de golf Longchamps, le profes-
sionnel Marc Viens était heureux de conf¡rme¡
lbuverture du champ de pratique pour le
ieud¡ 14 avril alors que lbuverture du club a

eu lieu deuxjours plus tard.
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Un Monde de
Noix s'installera
rue Wellington PRIORITÉ*

riillilkïrÁ-.' ..

sAl0il DE[mPLol

CLAUDEPLANÏE
cl a u d e. p I ante @ lat r ¡ b u n e.q c. ca

SHÉRBROOKE - Le commerce fJn
Monde de Noix, situé sur la rue
King Ouest, s'installera sur la rue
wellington Nord en juin.

La propdétaire et fondatrice du
bar à noix, Danièle Lalonde, l'ins-
tallera dans son futur Comptoir
gourmand du Centro qui ouwira
ses portes au 65 de la rue Welling-
ton Nord.
Le Comptoir gourmand du

Centro est la toute nouvelle créa-
tion de M"'" Lalonde, annonce
Commerce Sherbrooke. Son
concept se veut ( une vitrine des
meileurs produits de la gastrono-
nic sherbrookoise et estrienne D,

tout en fa¡sant également une pla-
ce u aux produits d'exceptiono pro-
venant dãilleurs.
(ll est essentiel que rnon entrc-

prise participe à I essor de l'écolo-
rnie Ìoc¿rle, colìabo¡e à la réduction
de notre empreiììte écologique,
favorise le plus possible le bin et la
culturc raisoruróc, offre tlcs choir
santé, nìais tout cela en s'asstt-
ranl bien t¡uc janìais ce ne soit au
détriment du plaisir de rnanger,,
explique-t-ellc.

En ¡rlus des produits habituels
tl'lJn Monde de Noix, on pourra
s'y procurcr pain frais, viennoise-
ries, pâtisseries, desserts, choco-
lat, ¡rrodrrils cortgolés ct nifiigérés,
plats prêt-à-emportés et produits
dépicerie finc.

Conptoir gournìand tlu Centro
servira aussi, durant tout I été, de
point de chute pour les paniers de
légumes de la fe¡me Le Bastiorì
Ven de Cookshire-Eaton. Enfin, un
petit coin sera réservé aux a¡ticìes
de cuisine etbeaux objets cadeaux.
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Multicultural
smorgasbord

to help
Syrians settle

By Dominique Davidson
Special to The Record

7-¡1he Syrian Orthodox Clrurch ând the
I Service d'Aide aux Neo-Canadiens

I (SANC) have been continuously
helping to improve the lives ofhundredi
of refugees. Since July 2015, Sherbrooke
has welcomed 64 Syrian families, total
ing 212 refugees. They expect to wel-
come another 200 Syrian refugees by
December. SANC has welcomecl 40 pei
cent more refugees since the Syrian iri
sis began.

"It was over a short period of time.
The Liberal govenÌment announced that
Canada would be welcoming 2S 000 S¡n-
ian refugees in November. In mid-Janu-
arywe were advised that families would
be coming in, and in six weeks we re-
ceived 200 refugees," said Mercedes Orel-
lana, executive director at SANC, "It's a
lot simpler to welcome one family at a
time, we have all the resources we need,
but when there are 10, 20, or 30 families
coming in all at once, it requires more
volunteers and more support fiom the
communi$r."

When The Record spoke to Orellana
in December, SANC was not yet aware of
the size of the group that would be ar-
riving. In February, they were receiving a
new family every day. Syrians now rep
resent 60 per cent of refugees at the
SANC

SANC currently cornprises 25 full and
part-time wo¡kers, 100 volunteers and
100 interpreters. "Even befo¡e the
refugees arrive in Canada, the team has
to find them a living space, furnish the
housing, enroll them in school, daycare
or any other resources they may need.
When the families arrive, we need inter-
preters to translate for us, because not
everyone speaks French or English, ex-
plained Orellana.

CoñfD oN PAGE g

Syrians
CoNt'D FROM PAGE 1 succeeding, to see every step they take is so re_

vorunteers take them to pick up their firsr ,r* [i:ilË;'"H;t,1 ,]]""iî,] "t*"v';uccess and vic-
ceries' she added "There's ,' rot oi 
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wil be hosting its 4sth annuar Intercur-creatingacomfortabletransition - 
turaï's¡ffetto,"ir"niá,forìtJ."rug""r.Eu".ywhen the retugees arrive via a governmenr p.o- ii-.'t"t'irr.t"q".r.rirrpìì"g, ñå',?;;, representedgram, they receive funding on airival. However, .à*tri"r, *hi.h ;ä;;?l iã^ïi.. är 

" 
quarter ofthose arriving independently.depencl on the gen- ttt" À""1, depentiing on the ticket color selectederosityofthecommuniry,asiheycarnotapplüià, 

"pàlprrchaie.Therãar.eãó.àiiiri".."¡,cscntedgovernmenr tunding for one year afrer arriïär'. in ail.'The meal wiil ."r.;i ;¡;;';;perizer, mainAskedirtherewereanvpaiticularareainwhich ä;;;;;ìä;:ï,'";".ï;Ëä"1r'qiå.t"rr"*i.,gr.
support was needed' oreilana stared. rh,ar they are Each quarrer will be macle tv 

" 
åììir" of the se_doing welì' as thev've alreadvsettled n t"rgu íut* iuììäa'.nun,.y. The tunclraisei provides an opþor-ber or the retugees. However. sANC is alwiyi-l'ooi; ;ì;ìry ir; ii,¿ .;,;îiiö'ä b""'ïi."duced to aing for more interpreters, who wiil ;.;;;ö iîiticurt,r.or environment, and interact with rhenewcomers, and trânslate for them when thev neeá refttsees.

to attend appointments during the ñrst monrh. ä'à-prn.""o. help the organizalion rransfersANC has parrnershiD arrangements with ,uàny nr.rálto anyrhing rhår irn,r ;;il;;ñy rhc govern-local organizations' in ãrder to conn¡ct the fami rn"nt. rn¡, includes extra financial a¡d to thoselies with local resources. 'some tenrgees teave tnåiì iuùo är" 
"*p".i"ncing 

a particularly , liffic'lt situa-country suddenly, and have nothing on arrival" tiàn,ìr events put ór, by th" cerit,." to help thesaid orellana'The organization ensures evervone a reftlgees with integratiorl in-ine cìmmunity, anacomfortable transirion to canada witrr tne íetpli à*fåìà""i.rg c"nadian culrure.the community. The evènt will take place on April 30, at 6:1s in"When the refugees arrive in Canacla, they 
"ru tt 

" 
nììnop,s Sportspìex. Tickets arè available onlineoften exhausted anã overwhermed. Some have *i ìl*tr.,.."nc-sherbrooke.ca or by phone at 819 s66_feled,-and.reaìize thât they are separâted lrom 5323.lnelr Ìatnrlies. But lo see I hem again, and see them

bllo, The Sherbrooke Record o¡r Faeæbook erd rwiffer!
lltU¡r"*.,""-a @ecor*rewspçer



laTribune sAMEDT 23 AVRrL 2016

RÉSERVoIR BEAUDET

YÂNICK POISSON

)r / )is.oû .. lul i lJtu ¡t.qc.ce

vIcTORIAVtLLE -- Si ri('tì lìi,\1 llil
(l il i là, l,'s Victririirvillois ¡rorrr
r,riL,ì¡t ir\r)ir rlt,la tlillir rrltti i sir¡t

llro\'ì\iont¡{,I tÌì (,itu l)t)till)l(' rll\
,rlcnt0il¡: rlt' il0 lll. l'itììpor{iüìt(
r¡[rrrrirt' rl{' sctlinr('tìts (ll¡i sr' (ì{,\(,f
sr. tlit ¡rs h, Li'tr r riit lì(,iìu(l{,1 iu ìl)ull
lcirtt'nt r'¡r viciltlrri a ollstLttt'¡ Ir.s
t orrrlrritr': s(,1\,¡nl i iltrctìt'r l'rirtr
jrrsr¡tr'ir I rrsirrc tlc itailt:nrcirt rlt,s
('i rt l \.

I lr Irortrrt,rtortvcllt', ( i,sl (lrrt l'¡(l
rììirìisrrirtion irrrrnici¡rlk, cst lticn
llr lirit rll lit situittiotì r,t r¡ti'llt't'st
rlr:jir cn nrotL'soltrtiritr. \¡ittrlriarillr
\icrtt tl'irillcurs d'irct 0rtlcr ir SN(l
l.ar,¡llirr lc nlantlrt tlc tìtetìcr Llne
t;trrtle tl'inrpirrt srrr lcs út'cntrrcllt's
r tiltt,rt trssions tlc travarn rìc tlrllia-
gt'rt rle ninnrénauclìì(ìnt dc la pritì
cì¡rale sourct'rlirarr ¡rotrrblr dc la
rììunicÌpillit(,des Iiois Iìrrncs. ll en

,r\i-t T ì..J;i¡ I l.$::. ?1

Les V¡ctoriavillois p
d'eau potable dans

avec l'¿rbsence dhppor-t provsìarìt
drt bassiu versanl.

nÀ I'hcure actìJelle, ctst lcr¡uiva-
lcnt de 1600 canúolts selìi-reütor-
t¡tres tle sablt,rltti surrt dtiv0rses
dans lc réservoir chrquc arrnée, ll
y a des travaur qui otìt été t:ìits et
t¡ti tìclraient anrcliorer la situ{tiotì
lìv('c l('1c¡Ìtl)s. tìt¿tis il y clt iìilrar t(¡u-
jorrrs rru peu ,., rr¡rlit¡ue N1. l-cssarrl,
prócisirrrt t¡Lrt: \rictoriaville sr gar
dait uÐc l)orte orrvcrtc ¡lotrr tk:s
inlcr\ (,rìtiotri l)onctu('ll('r i lit silite
rlcs tLrn,itrt tttitjcttts.

corìttra rrn perr plu5 dc 8lì 000 g ct
l ,rt tirh rl rllr r,r it ¡rr cr nl r r' u r te al rrtt'r'
( {)nìPlirtr.

[,(,s lril\,il11\ ¡ttér tts c0ttsistt'rrt
i tlr lrgrrcr uni' ,)iu iiu eeittr¿lc drr
Ir'\( l\(,it t ¡ ,t ( tr1('L ul) b:l'.lU ltllt
lÌ, lrrliilrl rlur lr( I It('(lrir ir lü lllilili( I

¡rllitetk'thoisii Ii,ru t¡ri siltoLrlcriL
lliurs l(' Ic5{'t\ oiI ('n tr¡rit ti0¡r tk, sir

rlrraliri;.
'. l,<ttsr¡ut li'lu sclr ¡;ro¡rrc, elk,

'r'¡rr tliili,'r.ri.L\ il(,lt( l¡l.rlU. llr¡is
r L'is l'irsiirl tl'r¡rtttittion, krr:t1Lti'llc
sclr ¡rlcirtr tlc siitliutt,rrts, t ¡rrrrrtrc
Llsqrr'il1 irrlelìrtcsplirirs,rllcscra
tlj¡ iqrl,r rlirt'r'it'nrcrìt vers lil nviùrc.
Ì{or¡s obtilrrtlLolrs airrsi rtttc clrr
rlr ilr,'rlk ilr, rlilitltt{.{ t lr0rrs lcrttti
rons lìos t oLìts tlc lrtitcltcnl tìts
, .rtl\ , ('\l)li(llr('l('(l¡r('( l('ur S('ilr'
r al rlr h Villc rlc Victorialilk,, r\l¡u ttr r

I r,ssrrrrl
r\[in tlc s'assrrrrr qrr'il u'1'ait pa:

trop tlir¡rpositiorì cn pro\ìetì¿iltcc
tlcs rliftúrcnts groupcs rl i'cologistes,
Vir't0riavillt' nrettril elì placc les

dilli,rcntcs ncsrrrcs d'att('f nuatiol
cibl(,t.s ¡rar SN(i-l.lvalìin, orr tr¿
vaillt' arrssi i'troitelììert aycc les
lot¡etiortrraircs (lu rììirìistòrc (lt
l liuvi¡0rrrrtltlt'nt, Si lout !rr bicrr,
utì ( roit (ìttr ttì ìrìrstrtr: tl'trtlcttttr
Ir"tt.tr.tttr,llul'r¡tr ltori¿utr rlt troi.
l Iirr1 rrtrs. [Ì)rf(,tst (1il(ltnuitre (ltr(,

l('(lr).5t(l ,tt¡!.t llilillr.( il ì,rilqrr, il1.

ìLri r¡ui l etú irritiú par lìoqtr lìich¡rtl,
lu rletltt tlt,: alr¡rérs 1000.

UN INVESTISSEMENT DE TAILLE

\1. l,cssrrtl (,stinr(ì i ctìtr(,2() \ls
rt :10 trlS lts cotrts rcliris ir t t:s

tt.rvilu\ crueiilu\ lloilr [rs \ icft)riir
villois. l.a \iillc cülit etrc ('tì ìnrsulr
tl'olltertir Lute ort'illt, rttt'ntive tlt's
tlilltit t'nts ¡titlicrs rlc gou!r'rn(,
tttt'ttt ¡litt r¡tt ils rorrtrilltrt,rit lttr
litlrtlt t'rrtrr[.

r\llrr tle ri;glt'r lr,¡rr,rlrli,nri,ir la
:ioul(1', lii \1ilili( ilrrLìrc, t rr ¡iirLiIrrr
¡iiitrttr't llitcstirit:([ Ir.rrttlriìiÌ!.., it

¡rtottitlt': lrrr l{,iirììr'lilil('!ìtlLìi i,l lltr
r (,[)oiri'rìr{]ûr (l(. ( (,i(itiltr,. l)(,r i1r'\ i'!Ì
iÙrolrt (ltÌ i(,\(.1\()it. ( r.. itiitiirtirI s

tlt'r'¡.rirrrt I)('r tìì('ttì r' ultr, rlitìÌitìii
tiott tlt' l¡ st:iliitti'lrt,rtirrrr. rrriris r¡rr

ttc st litit pir5 uol) (1 i(l('r.rn li('lt

),
rIVCS
sept ans

o Vous avez
des infos?

É¡rr,,.ez ¡tou: tt

re d sc t¡ oni.d lotr ¡ b u trc. q. c a

API)ÉliìZ :r,)ir.: ¿ir

al9 s64-5454

te Regroupemenl
des Aidonles et Aidonls Nqturels

de Sherbrooke
invile les prcches o¡donls d'qînés ù porticiper

ò ses oclivilés d'ovril el moi20ló.
Aleliet : S'offiir ù l0 yis pour r Bion visillir ¡
(Donner du sens ù s0 vie el culliyeilo ieunesse du cæür)
Cinq mordis du 2ó ovril ou 24 moi, de I 3 h 30 ù l5 h 30
Penonns+essource : Micheline Gognon, lhé0l0gienne
Au Réseou d'Amis

lnscript¡on obligoloire

N'oubliez pos qu'une inlervenonle esl disponible les lundis soir de
I ó h 30 ù ì I h. þpelez pour prendre un rendez-vous ou lui porler.

RAAN
REGROUPEMENT
DES AIDANIÊS&

æ

@

AIOAÍVfS N¡ATUREI.S
Un sniæ tu Rés d Amis

Aleliers liémoliques en soirÉe.
Le lhème obord6 en moi est:
Apprendre ò demooder de l'oide
lemercredi lì moi 201ó
De l9 h ù 2l h

Pour informolion el inscriplions:
2634,¡ue Gqlt Ouest, Sherbrooke

819 562-2494, posle 30 . roon@roon.co

Le Buffet interculturel du SANC,
un événement haut en couleur!

Publireportage

BUFFET INTERCULTUREL DU SANC
Le samedi 3O avril 20t6
l8hls
Centre activité plÌysicltre cìu Cége1t cle Sherbrooke
Billets en vente au SANC ou sllr le site
www.sanc-sherbrooke.ca au coût cle 60 $ ch¿ìcluì

Avant nìême son arrivée à Sherbrooke. il
y a urorns de deux ans, Gislaine connals.
sait déjà le Buffet intercr.llturel grâce au
site Web et à la page Facebook du SANC.
( Lors de mon arrivée et de ma prerrúère
vrsite au SANC, j'ai delìandé à participer
à cette soirée vraiment unique dont j'étais
ait fait. Le Buffet intercultu¡el est le ìieu
icléaìl poi.rr les échanges et le réseautage
tuvec des gens de partout, poru'déguster
les saveurs du rnoncle et vor un spectacle
haut en couìeur l, souligne Gislaitre.

Toutc sa fanrille a tellernerrt arrnè sorr expe.
rience clu'elle n'a pas hésité à p¿xticiper
de nouveau au Buffet intercultutel (lui aura
lieu Ie salnedi 30 avril 2016 à 18 h i5 au
Centre de I'activité physique du Cégep de
Sherbrooke.

Pour sa 45e année, le Buffet interculturel
du Service d'aide aux Néo-Canadiens
(SANC) vous promet une soirée festive et
conviviale. Cet événement se déroule sous
le signe de la richesse intercuÌture[e avec
le rassemblement des participants d'une
trentaine de pays qui vous feront goûter
à leurs mets typiques. Parmi eux, Gislatne
Gracia Tortelli et son mari représentent le
Brésil. Au travers de mets tels que le
( bobo de camarao )), un délicieux plat à
base de purée de manioc et de crevettes,
iÌs partageront et vous feront découvrir
leur pays d'origine.

*¡i:;

#"1%
'*g-t ;ar l' Il.î) t -.\ Àr I
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Gislaine Gracia Tortelli

Service d'aide aux
Néo-Canadiens

Merci de participer au
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À la rencontre des élèves
syriens de l'école LaRocque

AC-T'UALII'F.S 3

Le français.rr et b¡en plus I
I

et sur

t Ti'j'
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i sabe I I e. p i o n @ I ot r ¡ b u n e.q c.c o

semaine de relâche, on a dt en
ouvri¡ une quatrième, avec uni-
quement des élèves syriens. 0n
aurait pu redécloisonner nos grou-
pes, refaire de nouveaux groupes
en termes de besoins dãppren-
tissage, saufqubn sest dit que les
élèves immigrants ont besoin d'un
lien affectifsolide, On nhllait pas
répondre aux besoins des élèves
en redéfaisant tous nos groupes
ct en refaisant quatre nouveaux.
Vu la situation, les élèves ont été
tous rassemblés o, explique Katia
Arbour, enseignante d'une classe
dãccueil à lécole LaRocque.

Les élèves réunis dans la classe
de Luz Marina Polo Riveros ont
commencé leur parcours scolaire
québécois en mars, peu après leur
arrivée en sol québécois.

nôl:¡lurnpu
Lécolc accueille des élòves qui

font partie dc taurilles parra.inées
par l'Eglise sy'riaque orthodoxe ou
encore de fanrilles de réfugiés par-
rainées par l'Elat.

Katia Arbou estitne que son rôle
est rnultiplc. Certes, il y a l'ensej-
grìornent tlu frarrçais, rnais il v a
bien plus errcore..

" Notre rôle colrnle cnscigt)alrt
est dt'réporrdre à lcurs beioirrs

SHERBROOKE - Avec plus de
350 nouveaux élèves provenant de
létranger cene année, la Commis-
sion scolaire de la Région-dc-Sher-
brooke (CSRS) connaît une année
record de nouveaux arrivants. Du
nombro, urr élèvc srlr sept provient
de la Syrie, soit une cinquûntaine
délòves. Lécole ¡lrimaiie LaRoc-
que, qui compte quatre classes
dãccueiì, nous a ouvert ses D0rtes
Irurdi, afin dãller ir la rencontre de
ses élèves syriens.

Exce¡rtionnellement, l'ulte des
classes ne conlplc que des petits
Syriens. Habintellernenl, lorsque
les écoles constituent les clasies
dãccueil, elles tentent de tnélanqcr
la provenance des enfants.
. À l?colc LaRocque, orr a habi

tuellcnìcnt toujorrrs deur tlasses
d'accueil, er là cettc an¡rée, vu
l'ampleur des nouvearLx an.ivants,
on a dfr ouwir ute troisiònre classe
en dóbut d'année (...) Apròs la

SHERBRooKE - Imaginez vous
retrOuver à l'hôpital et ne rien
comprendre des consignes ou du
diaglostic que lbn vous annonce.
Des situations comme celles-là,
Taoufik Zahani en voit. Heureu-
semelìt, c'est là que l'interprète au
Seruice dãidc aur Néo-Canadiens
(SANC) entre en scène.

n f'aide conìmc je peux en faisant
ì'intcrprète pour lcs gens qui par-
lent arabe setrlement -, racotìtc
celui qui est torìtbé amoureux du
coin elì venant à l'Ilnive¡sité de
Sherbrooke pour un proiet d'étude,
aìors qu'il étiúr étudianr en l-turisie,

Il a tellement ainré la région qu'il
est reveltu pour poursuiwe ses étu
des, u¡re nraîtrisc en infoflnatiqlr(..
Il a postulé au SANC, qui conrpte
unc banque d'interprètes.

En Tirnisie oìr iì parlait uabe, il a
appris le français, une latrgue que
les élèves tunisiens apprenneniau
primaire, vers lâge de neufa¡rs.

< C'est presque un travail sept
iouÌs sur sept. Orr rre chönre uas.
Il y a beaucoup dc nouveau ärri-
vants, et ce sont des cas différents. "

.t...1.

affcctifs pour cornbler leurs
besoi¡rs de sécurité et après ôtre
ca¡rablc d'enseigtìer et d'intensi-
lier l'apprentissage de la lecture
et de I éc¡iture. Certains enlìrnts
ont besoin de plus de temps. 0n
va développer des interverìtions
poul qu'ils puissent exprimer leur
soulïrance pourlaire en sone qu'ils
soient disporribles aur apprentis-
sages.0n se retrouve avec des
enfants ayant des besoins de

collaboration avec la clirrir.¡ue tles
réfugiés, truvre dans le rnücu hos-
pitalier... À l'insril de ses collègues,
il peut aussi prêter main-lortc arx
policiers si un incident survient
avec une personne qui ne parle
que I'arabe.

( Mon téléphone
sonne et je reço¡s
des invitations de
tout le monde.
C'est tellement fou,
ils sont tellement
contents... ))
- Taouf¡k Zahani
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base différents et aussi phlsieuls
rrivuirux d'errseigllcrnelrt diffé-
rents. fe travaillc avec quatre ou
cinq niveaux dillért'nts. ,

Shoshan Kabro est arrivéc
il y a environ un an. La fillette
de neufans - presque l()! - a
vite appris le liançais, raconte
Mnle Arbour. < Je suis venue
ici ¡rart e (lu'il y avait la guerre.
Quelt¡u ur tlisirit à mon piirc r¡u il
allait nre volt'r, nroi et rnun [ròre,

traitenìerìt D, illustre-t-il.
l,e jeune horrtme est donc là

pour leur préciser quelles sont les
tloscs à prerrdre, ou sc trouve la
ph¿umacie... u 'lìr vois des famjlles
qui sont dans les hôpitaux, qui ne
comprenrìent pas quel est le ûaite-
nìent ou qui reçoivent des médica-
rnelrts et ne savent ¡tas qrrelles sont
les doses... " résume-t,il.

Son travail est gratilìatìt_ ( Mon
téléphone sonne et je reçois des
iÌìvitations dc lout le ntonde. C,est
tellement fbu, ils sont tellement
contcnls...,

Les fiutrilles qu'il côtoie ont sou-
vent un lourd bagage derrière elles.

,r J ai travaillé avec des faniilles
qui étaient riches, qui avaient
tout... Du iour au lendemain, elles
ont tout perdul Malgré cela, les
gens sont tellentent reconrì¿ìis-
silìts etìvers ¡e gol.lvernen]enl qui
leur a pcrnils dhvoû Lme dt,uièurc
chance, d'inscrire leurs enfants ¿ì

lécole... GénéraÌement, ce sont les
enfalìts qui ont poussé les paÌenls
a talre ce l)ilrcours rnigratoirc. "
ISABELLE PION

et mon grand lière... ) raconte la
Syrierrne d'rrrigile. Shoshan et sa
lìtnlille ont transité par le Liban
uD aD ava¡rt de sétal¡lir au Canada.

Idem pour Âbnlad Ali ùloha-
mad, un élève syrien de I I ans,
t¡rri a ¡rassé cnvirorr un an ct dellli
cn sol libanais avaDl tlhrrivcr ici.
Le garçon a quitté la Syrie avar.rt la
¡¡uerrc.. (ìi,sl un beau pays, jc srris
verttt ici à I écolc porrr apprcrxlre ",
lanct,le garçorr à prol)us (k'ùa terrc
d'accueil et dont les propos nous
sont tladuitspill'iìrteÌprète'lhou-
lìk Z¿¡hani.

Le défi de l'rpprerrtissagc est
grartl pour Hiurra Younes : la frllcttc
tle l0 arrs d'origine syrielnc est
nralentendarrte, [oul coillnte sul
lière. L)epuis son arrivée en mars
de¡nier à l'école Lalìoct¡ue, elle a
notamnÌent appris lalplmbet hau-
çais, les cr-ruleurs, les nrois. Ëlle
I)eut coIìpter sur une itrterprète
gestuelle, Sylvianne Croteau, mais
le langage des signes est différerìt
cn québócois el en irrabe. eucì
défi cela représcnte-t-il nour la
lllene?. On dit qu'ils appierurerrt
deur larrgues err nlérrre tertrps: la
larrguc tles sigrres québócoise et le
français ", explique Mnte Crtrteau.

NOTRE vlDÉO
Taoufik Zahani parle le français et
I'arabe, ce qui lu¡ permet d,être inter-
prète au serv¡ce d,aide aux Néo-
Canadiens (SANC). - pHoro spEcrRE
!1ÈDIA, JESSICACARNEAU

Taoufik Zahani travaille dans
différents univers : dans le nlilieu
scolaire, oi¡ les intetprètes du
SANC font visiter les écoles atx
nouveau arriva¡ìts; il travaille en

La csRs accueille en moyenne entre 2oo et 250 nouveaux arr¡vants chaque année. cette année, ils sont plus de 3so.uécole prima¡re LaRocque compte actuellement quatre classes d'accueil, dont l,une composée uniquemLnt o,etaves
sy¡¡ens. cidessus, on aperçoit suzan Alk salamah, Nibal Dakhl Allah, Abmad Al¡ Mohamad et Khalil Al Salamah, desélèves de la classe de Luz Marina polo Riveros. ,. eHoro sp¡c¡"a n,Ëo,o, r..rn,o oo"".ou

lnterprète à toutes les causes

DISPONIBLE DANS

äill'lìtoufik travajlle beaucoup dans
le milieu hospitalier n On est pas
mal occupé avcc les hópitaux. ll y
a des cas d'enlants qui ònt le can-
cel de la clúmiq des gens avec un
suivi médical, qui teçoivent leur

latribune.ca


